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456 COMMISSION INTERNATIONALE
Milan, la Commission ne cherche nullement à uniformiser
l'enseignement mathématique, mais avant tout à mettre en lumière
les tendances modernes. La Commission ne peut et ne veut rien
imposer, mais ses travaux permettront aux professeurs de savoir
ce qui se fait dans les nations voisines et ils les renseigneront
aussi sur l'organisation de son propre pays. La comparaison des
documents et l'étude des expériences faites ailleurs contribueront
à réaliser de nouveaux progrès dans tous les domaines de
l'enseignement mathématique.

Le plan général des travaux élaboré par le Comité central était
destiné à servir de guide aux délégués et aux membres des Sous-
commissions nationales, afin de leur donner des indications sur
les principaux points à prendre en considération. Toutefois, en
raison de la diversité même de l'organisation dans les différents
pays, il n'était pas possible d'imposer un plan unique, s'adaptant
à la fois aux conditions des divers pays. La plus grande liberté a
donc été laissée aux rapporteurs.

Voici les titres des principaux objets signalés dans le Rapport
préliminaire :

Première partie : Etat actuel de Vorganisation et des méthodes
de Vinstruction mathématique. — I. Les divers types d'écoles. —
II. But de Pinstruction mathématique et branches d'enseignement.
— III. Les examens. — IV. Les méthodes d'enseignement. —
V. Préparation des candidats à l'enseignement.

Deuxième partie ; Les tendances modernes de Venseignement
mathématique. — 1. Les idées modernes concernant l'organisation
scolaire. — II. Les tendances modernes concernant le but de
l'enseignement et les branches d'études. — 111. Les examens. —
IV. Les méthodes d'enseignement. — V. La préparation des
candidats à l'enseignement. — Remarque générale.

Les rapports sommaires que présenteront les délégués en déposant

leurs publications indiqueront les points caractéristiques des
travaux des Sous-commissions nationales.

D. — Séances du Comité central et de la Commission.

Le Comité central s'est réuni pour la première fois à Cologne,
en septembre 1908; puis à Carlsruhe, au commencement d'avril
1909; à Baie, fin décembre 1909; à Bruxelles en août 1910; à Milan
en septembre 1911 et enfin dans les premiers jours de juillet à

Hahnenklee, dans le Harz, auprès de son président, que des
raisons de santé empêchent malheureusement d'assister au Congrès
de Cambridge. Son absence sera vivement regrettée non seulement

par les membres de la Commission, mais par tous les
Congressistes.

En outre de nombreux pourparlers ont eu lieu entre le
Secrétaire-général et les membres de la Commission.
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Réunion de Bruxelles (9-10 août 1910). — Le Comité central a

saisi l'occasion de l'Exposition universelle de Bruxelles pour organiser

une réunion partielle de la Commission, à laquelle elle avait
tout particulièrement invité les délégués des pays voisins. Son

appel a rencontré le meilleur accueil auprès de la plupart des

délégations. Onze pays se trouvaient représentés par plus de

trente membres des sous-commissions nationales. Nous nous
bornons à rappeler ici la brillante conférence de M. C. Bourlet
(Paris) sur la pénétration réciproque des mathématiques pures et
des mathématiques appliquées dans l'enseignement secondaire.
Elle a été reproduite in extenso dans le Compte rendu détaillé 1

publié par le Secrétaire-général dans la Circulaire n° 3, qui
comprend en outre un résumé des conférences organisées à l'exposition

du 11-16 août 1910.

Réunion de Milan (18-21 septembre 1911). — La Commission a

tenu sa première réunion plénière2 à Milan, en septembre 1911.
En dehors des séances du Comité central.et des Commissions
spéciales, la réunion qui, en réalité, avait pris l'ampleur d'un
véritable congrès international de l'enseignement mathématique,
comprenait quatre séances, dont la première était consacrée à la
présentation des rapports des Sous-commissions nationales. Pour les
deux séances suivantes, le Comité central a estimé qu'il était utile
déconcentrer le débat sur deux questions importantes concernant
l'une l'enseignement moyen, l'autre l'enseignement supérieur..Les
questions mises à l'ordre du jour à Milan étaient les suivantes :

A. I. Les mathématiques dans l'enseignement moyen : Dans
quelle mesure peut-on tenir compte, dans les écoles moyennes
(lycées, collèges, gymnases, écoles réaies, etc.), de l'exposé
systématique des mathématiques P II. La question de la fusion des
différentes branches mathématiques dans Venseignement moyen. — Rapport

de la Sous-commission A; rapporteurs MM. Castelnuovo et
Bioche. —Discussion.

B. Uenseignement mathématique théorique et pratique destiné
aux étudiants en sciences physiques et naturelles — Rapport de la
Sous-commission B; rapporteur : M. Timerding. — Discussion.

Mentionnons également la séance générale publique avec les belles
conférences de M. le sénateur Colombo et de M. le Prof. F. Enriques.

A la suite de l'extension considérable qu'ont pris ses travaux la
Commission ne voit pas la possibilité de donner à Cambridge une
étude comparée des différents rapports nationaux. Pour plusieurs
pays les rapports ne sont du reste pas encore terminés. Dans sa
réunion de Milan la Commission a donc estimé nécessaire de

1 Voir l'Eus, mathêm. du 15 septembre 1910.
3 Le compte rendu détaillé fait l'objet de la Circulaire n° 5 (75 p.). Ens. math, du 15 nov. 1911.
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458 COMMISSION INTERNATIONALE
soumettre au Vme Congrès une proposition tendant à renouveler
son mandat jusqu'au congrès suivant.

Réunion de Cambridge (août 1912) et réunions ultérieures. —
Les séances de la Commission ont été organisées sur le même
plan que celles de Milan. Comme suite à la question A, l'ordre du
jour comprend une discussion sur « Vintuition et Vexpérience dans
Venseignement mathématique des écoles moyennes » (rapporteur :

M. D.-E. Smith). Tandis que pour la question B il convenait, après
la discussion générale de Milan, de se limiter plus particulièrement

à « la préparation mathématique des physiciens » (rapporteur
: M. C. Runge).

Au cas où le mandat cle la Commission serait prolongé, le
Comité central aborderait ensuite l'étude d'autres questions d'une
importance fondamentale ; elles seraient discutées dans des
réunions à placer entre le 5me et 6me Congrès international. 11 apportera

notamment une attention toute spéciale à la préparation théorique

et pratique des professeurs de mathématiques.

E. — Publications concernant la Commission.

Grâce au concours dévoué des membres des Sous-commissions
nationales, la Commission se trouve en possession d'un ensemble
de documents fort précieux. Si nous nous bornons aux rapports
proprement dits sur l'enseignement mathématique dans les différents

pays, leur nombre dépasse 280, répartis sur plus de 150
fascicules ou volumes et représentant actuellement un ensemble de
plus de 9000 pages in-8°.

Nous donnons ci-après la liste complète des publications parues
jusqu'à ce jour ou actuellement en préparation.

Les rapports sont terminés dans les pays suivants : Suède,
Hollande, France, Suisse, Autriche, Japon, Etats-Unis, Iles
britanniques, Danemark (9 pays).

Sont en cours de publication les rapports concernant
l'Allemagne, la Belgique, l'Espagne, la Hongrie, l'Italie, la Norvège,
la Roumanie et la Russie (8 pays).

Dans d'autres Etats, il se prépare également de« rapports.
Nous pouvons déjà mentionner l'Australie, où notre délégué
M. H. C. Carslaw, a entrepris une étude sur les mathématiques
dans les écoles moyennes et dans l'enseignement supérieur.

Cette vaste enquête sur l'état actuel et les tendances modernes
de l'enseignement mathématique une fois terminée, il s'agira d'en
tirer parti en la faisant connaître au corps enseignant et aux autorités

intéressées. Dans une étude comparée de différents rapports
qui les concernent, les conférences ou sociétés de professeurs
examineront les vœux et conclusions à transmettre aux autorités
respectives, dans le but de faire progresser l'enseignement des
mathématiques.
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